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* ------------  D 1953 BRÉSIL: VICTOIRE DE LA JUSTICE À RIO MARIA --------- — ---------- ^

Nous avons régulièrement fait écho aux conflits sanglants liés au problème de la 
terre dans la région de Rio Maria, au sud de l’Etat du Para (cf. DIAL D 1934). L’assassinat du 
paysan Expedito Ribeiro de Souza, président du syndicat des travailleurs ruraux et poète 
populaire (cf. DIAL D 1647) vient de connaître le début de son épilogue judiciaire: ses 
deux assassins ont été condamnés à une lourde peine de réclusion criminelle le 18 
décembre 1994. Le commanditaire, un grand propriétaire terrien de la région, en fuite, fait 
l’objet de deux mandats d’arrestation. Document ci-dessous.

Nous ne saurions trop recommander à nos lecteurs le livre traduit par DIAL et 
récemment publié aux Éditions Karthala: Terres violentes du Brésil - Chronique 
de Rio Maria, de Ricardo Rezende, curé de Rio Maria. C’est un livre-choc, un 
témoignage de premier ordre.

------------------------------------------ ---------- ---------------------  Note DIAL--------------------------------- '

COMMUNIQUÉ DU COMITÉ RIO MARIA

UNE VICTOIRE !

La condamnation des assassins d ’Expedito Ribeiro de Souza: 
José Serafín Sales dit "Barreirito”, tueur à gages, 24 ans de réclusion, 

Francisco de Assis Ferreira dit “Grilo”, intermédiaire, 21 ans de réclusion.
Quant à Jerónimo Alves de Amorin, propriétaire terrien, 

commanditaire du crime, en fuite, il n ’a pas comparu au procès.
La présidente du tribunal a lancé contre lui un mandat d’arrêt.

La séance de la cour d’assises a commencé à 8 H 30 et s’est terminée à 23 H. La 
famille d’Expedito, des travailleurs ruraux, des syndicalistes, des représentants des 
mouvements populaires et de l’Eglise y assistaient, après un voyage de vingt-sept 
heures d’autocar de Rio Maria à Belém. Des organisations nationales et internationales 
étaient aussi présentes, ainsi que la représentante de l’ambassade des Etats-Unis. De 
nombreuses personnes n’ont pas réussi à obtenir des billets d’avion en raison de 
l’affluence des passagers à cette époque de l’année.

Les avocats de la partie civile étaient Mes Luiz Eduardo Greenhalgh, Mickael 
Nolan, de Sâo Paulo; Aldo Arantes, de Goiânia; Egidio Sales Filho, Jorge Farias, de Belém; 
et Henri des Roziers, de Rio Maria.

L’avocat de la défense, Me Américo Leal, de Belém, s’en est pris violemment dans 
sa plaidoirie à l’Eglise, au curé de Rio Maria, le Père Ricardo Rezende, aux prêtres 
étrangers et aux syndicalistes en les accusant d’incitation à la violence.
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Un des moments les plus émouvants a été la projection, par les avocats de la partie 
civile, d’une vidéo de dix minutes sur la vie d’Expedito, syndicaliste, poète, père de neuf 
enfants et menacé de mort; les images montraient une reconstitution du crime, 
l’enterrement d’Expedito, ainsi que la comparution de Jerónimo, de “Grilo” et de 
“Barreirito” devant le juge d’instruction de Rio Maria en 1991. Beaucoup de gens dans 
l’assistance pleuraient.

Les condamnés vont certainement faire appel du jugement comme la loi 
brésilienne en donne la faculté à ceux qui sont condamnés à plus de vingt ans de 
réclusion criminelle. Mais nous espérons fermement que cette nouvelle cour d’assises 
confirmera la sentence de la première et augmentera même la peine.

C’est une grande victoire.

Même s’il n ’a pas été jugé, le propriétaire terrien Jerónimo, contumace, fait 
l’objet de deux mandats d’arrêt pour s’être dérobé à la justice: le premier, pour n’avoir 
pas comparu devant la cour d’assises de Belém; le deuxième, pour les cinq assassinats de 
cette année à Xinguara. Grand propriétaire terrien, riche, haut placé dans la société, 
ancien vice président de l’Union démocratique rurale (UDR)i, il va devoir vivre caché 
en tant que dangereux criminel en fuite.

C’est la première fois que cela arrive dans le sud du Parâ. C’est un cas rarissime au 
Brésil.

Nous espérons que ce jugement marquera le commencement de la fin pour 
l’impunité du latifundium.

Nous remercions toutes les voix qui nous ont soutenus dans ce combat contre 
l'impunité et qui ont hautement contribué à cette victoire.

Bon Noël, bonne année. “La paix est fille de la justice”

Rio Maria, le 20 décembre 1994 
André Luiz Monteiro Mayer 

président du Comité Rio Maria
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1 Sur l’UDR, cf. DIAL D1286 (NdT). 
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